
 

 

 

 

 

Très chères sœurs, 

Nous vous communiquons que hier soir, à 22h, 30 (heure locale), dans la clinique de l’Asunción 

de Barranquilla (Colombie), le Maître divin a appelé à «passer à l’autre rive», notre sœur  

GUZMAN Sr ESTHER 

Née à Arcabuco (Boyacá-Colombie) le 16 juin 1931 

Sr Esther était une sœur bonne et généreuse qui a donné, jour après jour, toutes ses forces dans 

l’évangélisation et dans le service aux communautés. 

Elle entra en Congrégation à Bogotá, le 18 août 1952. En cette maison, à peine construite qui 

allait se remplissant de jeunes et de nouvelles machines pour l’apostolat, elle vécut avec enthousiasme la 

première formation et le noviciat conclu, avec la première profession, le 19 mars 1957. C’étaient les ans 

où sortaient de la typographie les premiers livres de formation pour les jeunes, pour les parents  et les 

familles. Et avec joie, Sr Esther s’est insérée dans l’apostolat libraire qui lui offrait la possibilité d’être 

proche des gens et d’arriver au cœur de tous à travers les messages de foi, de consolation, d’espérance. 

Dans les communautés de Manizales et Barranquilla, elle exerça sans interruption et pour quinze ans 

consécutifs, la diffusion depuis la librairie qu’elle considérait réellement une église, un pupitre pour 

l’annonce de l’Évangile aux pauvres.  

La vie de Sr M. Esther débordait d’amour pour tous et de manière particulière pour les sœurs des 

communautés dans lesquelles elle a exercé le mandat de supérieure. Barranquilla, Bogotá, Medellin, 

furent les premières maisons qui la virent infatigable dans le service de tendresse et de joie. 

Après une expérience auprès du magasin de Bogotá, en 1987 elle arriva à Rome, dans la Maison 

généralice, pour un temps d’aggiornamento. Au retour, en 1988, elle était déjà prête pour assumer à 

nouveau le rôle de supérieure de la grande communauté de Bogotá et ensuite de Barranquilla. À Cúcuta, 

en 1996, elle fut économe de la communauté et chargée du centre de diffusion. Sa générosité et 

ouverture de cœur la portait souvent, avec la pensée et le désir, hors des confins de la Colombie. Elle 

avait plusieurs fois demandé à la supérieure générale, de pouvoir s’insérer pour un peu de temps dans la 

communauté “Tecla Merlo” d’Albano pour soigner les sœurs malades de la province italienne mais son 

désir ne fut pas exaucé à motif d’autres nécessités. 

Depuis l’an 2001 elle se trouvait dans la communauté de Barranquilla où elle a consommé, 

jusqu’à la fin, toutes ses forces et où elle a été très aimée par les laïcs   mais aussi par les  prêtres et par 

l’Évêque qui très souvent lui rendait visite. Les pieds étaient enflés par le diabète et une grave maladie 

cardiovasculaire, mais elle  continuait à marcher, à servir, à se donner sans arrêt, à participer activement 

à la vie de la communauté. Elle écrivait: «Le désir  plus grand que j’ai toujours cherché de réaliser, a été 

l’amour à Jésus. Je le remercie pour le grand don de la vocation, pour m’avoir choisie comme 

instrument pour annoncer la Parole, pour m’avoir guidée à vivre en communauté  comme Fille de Saint 

Paul. J’ai cherché d’être toujours docile à sa volonté manifestée par mes supérieures et ne pas être de 

poids  aux sœurs». Elle aimait beaucoup les supérieures et ne passait pas un jour sans avoir confié au 

Seigneur, dans la  prière, les intentions de la supérieure générale. 

Au dernier mois d’août dernier, la difficulté cardiovasculaire alla s’aggravant et déboucha dans 

une forte déficience rénale pour laquelle Sr Esther fut soumise à hémodialyse et a des fréquentes 

hospitalisations. Elle désirait être reportée à Bogotá, dans le cimetière où reposent les autres sœurs avec 

lesquelles elle avait partagé une grande partie de sa vie.  

La Parole du XIIème Dimanche du T.O. a accompagné les derniers instants de sa vie: l’amour du 

Christ l’a réellement possédée, l’a rendue une nouvelle création, a calmé en elle toute tempête, a enlevé 

toute peur. L’amour du Christ, nous le croyons, l’a faite passer à l’autre rive, à la rive de la paix et de la 

joie. 

Avec affection. 

 

Sr Anna Maria Parenzan 

Supérieure  générale 

Rome, le 22 juin 2015. 


